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ECRIN LITTERAI RE

MON JARDIN

“Chez moi les marbyes

“ Ne dressent point leurs blanches nudités
“ Parmsi les arbres,

“Les fleurs, les Jets deau,

Mais vous Y verrez des rhubarbes,
Lt des houblons a longues barbes
Qui grimpent bar dessus les murs.
Vousy verres JSorce laitues,
Artichauts aux JSeutlles pointyes
Et mille autres fruits déid mirs.
Jai réservé pour Jes groseilles,
Les framboises et les oseilles
Une planche bien ayu soleil,
Plus loin croit 7 ail, cher @ Marseilles,

Et des tomates sans bareilles
Aux chairs saines,

Sraiches voluptés.”

au teint vermeil,
Lt les petits pois et Jes Séves

Vus des Bostonais en leur réves,
Jen ai pour gonfler un ballon.
Et des grimpantes capucines
Dont les léyres sont Durpurines,
Jen ai pour remplir un salon.

Par ci, par I, des roseraies
Sur le fond vert tirent des raies
Lt mettent des points diaprés.

Le pape a ses couleyrs sacrées
De chrysanthémes, Reurs dorées
Et de marguerites des prés,

Mais dans le lilas qui se penche
D'un blew si tendre vers Ia blanche
Moisson de mes pommiers en fleurs

Lt le grand pavot écarlate,

Mon vieux sang boiit, mon (e

ur éclate,
Je vois la France aux 1y

0ts coulenys.
Car vo Vez-vous, ce coin de terye

Dont je suis le Bropriétaire

Résume pour moi Tunivers,
Je suis Canadien, mon Barterye,
Vous comprenes bien, ne peut taire
Ces deux amours qui me sont cheys,

JuLEs Lanos,




